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Œuvres récentes de la Collection Schilling 
Debatty ou l’abstrait éthéré

E x p o s i t i o n s  à  N e u c h â t e l ,  E s p a c e  N i c o l a s  S c h i l l i n g  e t  G a l e r i e

Biliana K. Voden aBoutaam vit et 
travaille à Genève et new York. diplômée 
de l’académie Brera à milan en 1999, elle 
expose depuis 2000, à new York, Venise, 
nyon, Vienne, marrakech, Sofia, Rome, is-
tanbul. expositions à la galerie Junod: séries 
La Bouche (2005), Les Baigneuses d’après 
Cézanne (2007), The Homeric Cycle (2008), 
Impossible Paysages (2011), Lieux mythiques 
en état digital (2014). 

 toujours en quête de territoires inex-
plorés, Biliana K. Voden aboutaam nous 
emmène dans un voyage inédit au cœur de 
la matière digitale. 
 l’artiste a envisagé une nouvelle ap-
proche, très inattendue, en franchissant une 
troisième étape de dématérialisation à par-
tir d’un modèle original, selon sa démarche 
désormais exploratoire et haletante.
le thème de cette nouvelle exposition 
–l’anatomie de l’être humain –avait déjà 
sollicité l’intérêt de l’artiste dans sa série 
Renaissance – La chambre léonardesque. Son 
intérêt pour léonard de Vinci et les études 
menées par ce dernier sur les proportions 
du corps humain avaient donc déjà inter-
pellé Biliana K. Voden aboutaam.
 la présente recherche l’entraîne tou-
tefois dans un espace au-delà du genre 
humain. avec la fusion des informations 

inhérentes à la fois à l’homme et à la femme, 
chacun caractérisé par ses diverses compo-
santes, estomac, foie, tête, reins, jambes, 
bras et autres éléments constitutifs, mais 
également multipliés par eux-mêmes, il 
en résulte une accumulation monumen-
tale d’informations, comportant d’innom-

brables couches superposées à la manière 
de couches géologiques. 
 la première étape a donné naissance 
à une série de peintures à jet d’encre sur 
toile vinyle, la seconde à une sculpture 
digitale sous forme d’hologramme 3d. et 
l’incroyable aventure de la troisième étape, 
désignée par l’artiste de «sculpture digitale 
en réalité augmentée sous forme d’aPP», 
offre la possibilité de pénétrer à l’intérieur 
de la matière digitale et d’observer ce qu’il 
s’y passe.
 a l’occasion du vernissage, et seule-
ment à cette occasion-là, il a été possible de 
pénétrer dans un non-lieu, lié à l’espace 
de la galerie, de s’immerger dans cette ma-
tière intangible et mystérieuse, de voyager 
dans un espace illusionnaire, où les notions 
de volume, d’ombre ou de lumière sont 
inexistantes. C’est un monde sans cadre, 
hors des références traditionnelles, une 
démarche utopiste se focalisant davantage 
sur la substance des choses plutôt que sur 
l’apparence.
 une expérience unique, un moment 
unique. 

Danielle Junod-Sugnaux
Drès lettres, Historienne de l’art

* Nyon, Galerie d’art Junod 
du 17 mars au 22 avril 2017
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«Anatomie», 2017
jet d’encre sur vinyle, 210 x 150 cm

aPRèS marc Kennes, l’espace 
nicolas Schilling et Galerie, à 
neuchâtel, reçoit un autre grand 
artiste belge: Pierre debatty.
 Pierre debatty est né à uccle 
le 2 avril 1966. Son enfance sur 
les terres minières de Charleroi 
imprègne fortement son travail. 
il y fréquente ensuite l’acadé-
mie, puis part pour Bruxelles où 
il étudie à l’ecole des arts visuels 
de la Cambre. Vingt-cinq ans de 
peinture, des prix et acquisitions 
officielles, de nombreuses expo-
sitions en Belgique et à l’étranger 
jalonnent son parcours.
 la peinture de debatty s’est 
d’abord trouvée nourrie par ses 
longues promenades dans les 
sites industriels, entre terrils et 
entrepôts. Ses toiles portent la 
trace de l’aspect brut de ces ter-
rains urbains. Puis très vite, sa 
peinture s’est faite plus aérienne, 
elle a pris de la hauteur: topo-

graphie, géologie, géographie 
sont évoquées par des matières 
variées, mais toujours dans les 
tons ocre ou terreux. Suivant 
la spirale des éléments, l’eau 
mais surtout l’air se sont impo-
sés à lui. les blancs, depuis un 
moment, sortent de l’asphyxie 

et l’emmènent vers des sphères 
plus éthérées, légères.
 une abstraction allusive, 
tantôt en référence au pay-
sage aérien ou à l’immensité 
d’espaces ainsi qu’à la force des 
éléments naturels, tantôt en  
référence à l’archéologie et à 

l’intervention architecturale 
dans la nature, crée un dilemme 
permanent dans ses recherches 
picturales, de 1988 jusqu’à au-
jourd’hui.
 de cette inspiration sont 
issues la plupart des œuvres ex-
posées à l’espace nicolas Schil-
ling et Galerie: cette exposition 
présente en effet les acquisitions 
et les œuvres les plus récentes 
de Pierre debatty.

* Neuchâtel, 
Espace Nicolas Schilling et Galerie, 
du 22 avril au 28 mai 2017. 
Vernissage samedi 22 avril 
de 16h à 19h. 
Rencontre avec l’artiste 
samedi 30 avril à 16h.
Conférence: Walter Tschopp, histo-
rien de l’art, parle de la représenta-
tion du paysage en général et des 
«paysages» de Debatty en particulier, 
samedi 13 mai à 17h30.
Visite guidée destinée aux 
professeurs mercredi 
17 mai à 17h 30. 
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Etat blanc, 2017, huile sur bois, 120 x 170 cm


